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par l'effusion de son sang
;
je vous prie de ne pas

m'abandonner jus<][u'à ce que vous m'ayez ouvert les

portes du Ciel, où j'espèr^^ vousbeàir éternellement
du bonheur que vous m'aurez procuré. Je vous re-

commande aussi tous les pauvres pécheurs qui ont
banni l'aimable Jésus de leurs cœurs, ou plutôt qui
vivent eux-mêmes dauo un triste exil, privés de sa
douce présence. .

Hélas !. je sais combien il en coûte pour vivre loin
de lui ; voilà pourquoi je vous prie pour tous ceux
qui sont dans le malheureux état du péché ! Eclai-

rez ces aveugles, faites-leur connaître le danger où
ils sont de se perdre éternellejnent ; ramenez ces

enfants prodigues q^ui s'éloi^ent du meilleur des
pères, touchez ces mgrats, convertissez ces coeurs

rebellep, et faites-les rentrer en grâce avec Dieu.

PateVf Ave, Gloria prf tri.

FBIÈRE POUR LE VINQT-HUITlèME JOUiR.*

céleste Joseph, voùâ dont le cœur a toujours
brûlé du beau feu de la charité, j\d recours à vous,

j'implore votre. assistance, et je vous conjure ins-

tamment de fondre la glace de mon cœur qui est si

froid Qt si languissant pour Dieu.
Je m'ofire à vous tel que je suis, avec mes péchés,

mes misères et mes inperfections, afin que voua me
donniez à Jésus, pour qu'il daigne allumer 'dans'

mon âmç les pures flammes de son divin amour, et
-y impwnèier tous les_fruits de sa vie divine, sa pu-
reté, sa simplicité, son humilité, sa douceur ; inspi-

rez-moi aussi une tendre piété envers sa très-sainte

Mère, votre digne Epouse. Que la gloire du. Fils et
de là Mère soit l'unique passion de mon âme ! Que
leurs saints noms et le vôtre soient sans cesse sur
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